
D M proposition 
à la Chambre 

en f a veur 
des chefs de famille 

ROMAN-CONCOURS 

Le Violon Fantôme 

| B O N V 2 
Découpez chaque jour ce bon suivmf aj 
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La force militaire éthiopienne 
est à la veille de l'écrasement total 

» t* A d e i x a v dans le pjus bref 
u n projet de loi relevnnt k e aSocatior» 
d lk ioouracea ient stsessTsss* aux taux qui 
c r é e n t en vigueur antérieurement au 
30 Juin 1934 ; 

» a* A mettre i l'étude un plan d'en-
l é t a r i " — n t l e g o U é tnere tous 

par l'attribution à tous les 
olasts de fasniEe, aous une forme ou sous 
un* autre. dWaooatdons fannliaia* égales 
aux todanurl tés pour charités de famlHe 
touchées par les fonctionnaires. > 

Dca vceux dans ce sens oui I N adop­
t é s récemment par de nombreuses as ­
semblées locale» (Conseils d arrondisse­
ment . Chambres d'agriculture, etc.) , ef­
frayées par la dépopulation des c a m ­
pagnes et choquées de voir que les e n -
CBUTSJ, uients accordes aux chefs de fa-
rafcue custlvateurs ;ont dix fols plus 
Cassis» sue celles dont bénéficient les 
tsaiHéissislie». 

U s gsand nombre de syndicats agri-
esjssi et daaseciauoria de tarâmes n a m -

qut n'ont cessé de protester 
la réduction, effectuée en 1034. 

de l'ait* ë a j * si faible «cocevsé* aux 
ohefs de famille non fonotlonnalres. se 
rjasspese-it d'Intervenir, pendant la oam-
pasjne électorale, auprès des candidats 
de teua les partis pour qu'Us se naaliam 
à |a propesUion Inisan. en faveur de la 
q u t p s Us lnv-otjuent trou a n j u m n u es 
• l e j l e ' j : Intérêt national. Justice envers 
les chefs de famille, évalué pour tous 
les oMoyait*. 

t i ens Le meurtre de la fleuriste 
de Flers-Breucq 

La gendarmerie dé Roubalx a poursuivi, 
dimanche, l'enquête concernant le meur­
tre de la fleuriste du Recueil. M"" V*« Ra­
clent et à la suite duquel le fila de la 
victime. Georges Redant, et sa femme, ont 
été Inculpés de meurtre et de complicité 

Les charges semblent se préciser contre 
les époux Redant; l'orlgln; du drame re­
monterait auk discussions d'argent entre 
les trots personnes st à une anlmoslté qui 
se serait accrue Jusqu'à en venir à une 
scène violenta et au drame. 

Cette tragique affaire passionne tou­
jours la région. 

L'un des bergers allemands, dont nous 
avoaa parlé, a été confié à un voisin; l'au­
tre est resté dans l'habitation du Jardinier. 

Rappelons que les funérailles de M"' V— 
Redant auront Heu aujourd'hui lundi 
3 mars, k m . 30. en l'église du S a n . 

Le Comité directeur 
<U T« Alliance démocratique » 

approuve M. Flandin 

Le Oenr.té directeur de l'AilAance ré-
putmrsvlne démocratique vient dé tenir 
sa réunioa merjeuelle. Il a examiné les 
masures à prévoir pour l'action du par­
ti aux approches des élections. 

La question de la participation au 
gouvernement a été de nouveau soule­
vée par MM. Reibel et Marcel Héraud. 
H a i s divers membres du Comité direc­
teur — parlementaires ou non — ont 
(approuvé la paradpeMon et ont regretté 
que des interventions aient pu (sire 
croire à une division au sein du parti. 

La réunion s'est terminée par un vote 
de l'ordre du Jour pur et simple, avec 
• • lé l t i i i usi de la sjsjsjtsssssl au prési­
dent n a n t t i n pour signer le manifeste 
<•» l'AB&nfe et conduire le parti aux 
élections. 

Ls Congrès de fusion 
do la Fédération do l'éclairage 

ot do la foreo motrleo 

Toulouse. 1" mars. — Le Congrès de 
fuatou de ta Fédération de l'éclairage et 
de la lorce motrice • adopté un ordre 
sju Jour protestant contre l'assimilation 
de* salariés du gas et de l'électricité aux 
agents des grandes administrations publi-
rrves. Le Congrès a ensuite décidé d'en­
treprendre une action pour obtenir une 
acsposittoa légale qui obligerait les eon-
csssieonalras à exécuter, par leurs propres 
nvcyens. tous le» travaux résultant des 
concessions qui leur sont secordees 

D'autres dispositions de l'ordre du jour 
pise lsment la' nécessité pour réduire le 
chômage, de rabaissement i quarante 
heures de l s semaine de travail et de­
mandent, pour les spécialités affecté» a 
ds* services nécessalremen* continus, un 
ni** continu d'au moins 34 heures par 
semaine, Il a été procédé d'autre part, 
t l'élection des membres du Comité fédé­
ral et à la Commission ou contrôle. 

« 1 — 

Une débitante est assassinée 

Bar celui qu'elle avait chargé 
de la protéger 

Besançon, 1** mars. — U n drame s'est 
déroulé, la nuit, dans le petit village de 
La-Teur-de-Scay . près de Besançon. 
M"* Alice Robin, 63 ans. y exploite un 
débit de tabac et de boissons. Or. depuis 
quelque temps, la sexagénaire, peureuse. 
avait demandé h un voisin. Paul Chsuf-
iardet . 32 ans, cultivateur, de coucher 
d a n s sa mal o n 

Samedi, vers 23 heures, Chauffardet. 
e e w e r t de sang, les mains liées par une 
corde, appelait des voisins. 

— Venez vite, leur dit-i l . Ils ont tué 
l a patronne et ont tenté de m'assom-
n e r . 

On appela les gendarmes qui décou­
vrirent Mn* Robin gisant dans une mare 
de sang. O l e avait reçu deux balles der­
rière la tête et son cou était serré par 
une corde: elle é ta i t morte. 

Chauffardet. qui était lu i -même blessé 
de trots balles de revolver dans le dos. 
à l'oreille gauche et à la main droite. 
déclara que. vers 21 heures, alors qu'il 
e n t r a i t au débit pour s'y coucher, trois 
Individus s'étalent jetés sur lui e t sur 
Mu* Robin qu'ils avalent étranglée et 
tuée de deux coups de revolver.. Puis , 
une lutte s'était engagée entre Chauf­
fards* et ses agresseurs qui l'avaient 
petirsuivl dans la cave. 

LA. us l'avalent grièvement blessé et 
llsjetU Les bandit* s'étalent ensuite 
enfuis en raflant les économies de la 

Réussissant peu après à se dégager de 
ses liens, Chauffardet avait donné 
reterme 

Dissanehe matin, le Parquet de B e -
snnsoci et le* Inspecteurs de la police 
nsgeill de Dijon arrivaient sur les lieux. 

Chauffardet renouvela ses affirma­
tions; Mais les enquêteurs ne tardèrent 
p a s A le confondre. Il fut bientôt acquis 
que le cultivateur avait lu i -même tué 
H " Robin pour la voler et s'était fait 
l es s iessures qui l 'ensanglantaient. Il 
avait ensuite caché son arme et était 
revenu au débit eu tl avait organisé la 
aajre. «a seene 

L-aggaestn a été éeroué. 
a— 11 « e 

Une élection au Conseil général 
de l'Aisne 

Cest fm a* Nenf e k . t e l 

S. Em. le cardinal Liénart 
a présidé hier, à Lille, 
rassemblée générale • 

des Conférences 
de Saint-Vincent de Paul 
L'assemblée générale des con ienoces de 

Sel nt-Vincent de Pau] du diocèse de Lille 
s'est tenue en cette vuie hier, OisHenche. 
dans las locaux de 1 Université eatbeilque. 
Prouvant son Intérêt pour cette œuvre 
al belle s d'une grands valeur sociale, sans 
eseas en progrès, mais en ae conformant 
* son esprit fondamental», ainsi que le dit 
excellemment M. le vicaire général Bou-
ohendomme, S. E. le Cardinal Liénart 
honora de sa présence la partie la plus 
importante ed cette réunion. 

Pour les trois cents confrères, prési­
dents ou délégués des conseils de villes 
éloignées qui participaient à cette mani­
festation, la Journée débute par une messe 
de communion célébrée a 8 h . dans la 
ballalque Notre-Dame de la Treille. 

consécration des conférences * le 
Vierge y fut aotenneJJejnen* renou­

velée. puls_V. le chanoine Detres dévelop­
pa la beauté du devoir de charité, puisant 
dans la vie contemporaine maints 
exemples frappants. 

Une première séance de travail, au cours 
de laquelle les rapporteurs de chaque 
conseil insistèrent sur les modes d'action 
et les facteurs de succès, fut consacrée a 
l'examen de l'activité de l'œuvre de 1935 

M. Jean Hennion. président du Conseil 
oentral. en dirigeait les travaux, entouré 
de M. le vicaire général Bouchendomme. 
et de MM. E. Dutholt et Qrand. vlce-pré-
stdenta ; Péron-Vrau. secrétaire générai : 
Aronlo de Remblay. trésorier ; Peucard, 
ancien préaident du Tribunal civil da 
Lille : E. Dupont, de Roubalx : Jean Ma­
sure de Tourcoing : Defretin. -d'Hélium, 
ainsi que de nombreux présidents da con-

iseut d'autre* villes o u d'associations sgthtv 
llques. 

Après un repas en commun présidé p.if 
Mgr Jansoone. évêqu« auxiliaire de Lille, 
et auquel, par une touchante attention, 
deux vietaUsu-ds des Petites Sœurs des 
Pauvres avalent été conviés, le séance de 
l'après-midi s'ouvrit à 14 h. 30. aous la 
présidence de S. Cm. le Cardinal Liénart, 
ayant à ses côtés, outre les personnalités 
déjà citées : Mgr Leene. recteur dé l'Uni­
versité catholique ; Mgr Descamps, vi­
caire général, etc. 

Après avoir salué et remercié son hôte 
émlnent. M Hennion donna un rapport 
général sur l'activité des conférences en 
1905 

Quelques chiffres en résument l'effort : 
1.524 membres actifs ont réparti 647.000 
francs de secours matériels entre 1.863 
famllCes groupant plus de 5.000 enfants. 
Quant à l'activité spirituelle de l'œuvre 
elle est Immense, dans les multiples f s -
çons où elle pratiqua l'art ai difficile de 
savoir donner. 

M. Fontaine, au nom des étudiants ca­
tholiques, vient donner sur l'action mo­
rale et religieuse la conception des Jeunes 
et les méthodes qu'ils aiment employer. 

S. t- le Cardinal, clôturant cette assem­
blée, donna son approbation sans réserve 
à 1 œuvre des conférences. 

Connaissant l'immense misère de 1 heure 
actuelle. 11 recommanda la charité to­
tale, celle du cœur, qui seule peut porter 
remède à la souffrance morale du pauvre. 
Un oonfrére ne doit pas être un simple 
distributeur de secours matériels, mais 
un catholique qui a le désir d'apporter un 
secours total et qui n'accepte pas d'autres 
règles peur son action que celles ds 
l'Eglise. 

Un salut du Saint-Sacrement célébré 
dans la grande chapelle de l'Université 
termina cette assemblée. 

Le Négus en personne t'est porté 
avec ta garde 

au secours du rat Moulouguetta 
mais tes troupet ont dû te replier 
aprèt avoir subi de lourdet pertes 

Pront du Tigré. 1 " mari. — La victoire 
du Temblen peut être considérée comme 
définitive car après l'anéantissement des 
forces du ras Moulouguetta et de celles 
du ras Kassa, l'armée éthiopienne e s t dé-
sorrosi* presque inexistante. D'autre part, 
il est prouvé que, même dans un terrain 
constitué exclusivement psr un véritable 
svrtème de forteresses naturelles comme 
l'est le Temblen. les Ethiopiens na peu­
vent pas tenir devant une action ltallen-
ris dé grande envergure. 

Le démoralisation des soldats éthio­
piens est totale. Las tioupe éthiopiennes 
battues ne se reforment pas, les soldats 
rentrent ches eux comme cela s'est pro­
duit pour les soldats du ras Moulou­
guetta. Enfin 11 n'existe pas de réserves 
éthiopiennes. 

L'empereur lui-même avait tenté au 
dernier moment, de se porter avec sa gar­
de vers le Nord, soit peur soutenir le ras 
Mouloughetta, soit pour prendre à revers 
le 3' corps d'armée italien qui attaquait 
par le flanc le ras Kassa, mata il n'sst pas 
arrivé à temps et, surpris aux environs d» 

effet, uns masse énorme composée ds cinq 
corps d'armée a déclenché simultanément 
une action de grande envergure sur tin 
front de mille Kilomètres. Après la vic­
toire de l'Enderta. le maréchal Badogllo 
décida ds précipiter lés événements peur 
trois raisons 1* l'anéantissement défini­
tif de la plus puissante armée ennemie, 
celle du ras Moulouguetta: 3* la con­
naissance de symptômes Importants de 
désagrégation Interne en Ethiopie, no­
tamment la révolte du Oodjem et l'atti­
tude hostile dea populations asbugalla 
lors du paaaage dea fuyarde du ras Mou­
louguetta; 3* la grande capacité offensive 
dont les soldats italiens ont fait preuve 

Ces éléments décidèrent le maréchal à 
livrer une bataille générale pour ne paa 
accorder de répit, surtout moral aux 
Ethiopiens. C'est ainsi que les Italiens ae 
portèrent rapidement au delà d* Lambe-
Aladjl, pendant que l'aviation harcelait 
les vaincue à tel point que lea arriére-
gardes s'enfuirent. 

En voulant porter la bataille dans le 
Temblen. le maréchal dut d'abord retenir 
par le nord les troupes du ras Kassa dans 
le Temblen, qui fut toujours le secteur 
le plus terrible et même le plus dange­
reux pour les Italiens. D'autre part, pour 
couper toute retraite, le 3- corps d'arme* 
s'avança aussitôt après la bataille dt: 
Mont Aradam sur la route da Oaela, au 
passage de Tarage, sur le Oheva; cette 
action fut rapide et. en trois Jours, le 

corps d'armée avait déjà derrière lui 

Roubaix 
Aujourd'hui, lundi 2 mars : 

Aujourd'hui: saint Slmpllce; demain, 
sainte Cuoègonde 

SeleU: Lever, • fc. 33; coucher, 17 h. 34. 
Lune: Premier quartier le 3*. 
Bulletin météorolofique pour la Journée 

du 3 mars (région Nord): Temps très bru­
meux, chutes faibles ds pluie ou de neige 
et rares éelalrcles; vent de Nord faible à 
modéré; minimum de température en faible 
hausse sur la veille. 

Consultation de nourrissons Sa Comité 
Roubalsten de Protection de l'Enfance : de 
1* à 17 h., local de ia Goutte de Lait. 

Fédération nationale • catholique : à 
30 h. 30 au Central-Ciné, conférence de 
M. Robert Oarrlc. 

société de Géographie: à 30 h 30. confé­
rence, à l'Amphithéâtre de l'Ecole natio­
nale supérieure des arts et industries 
tes tues 

termina par un* Intéressante partie ré-
ci éativ*. 

— Lundi 1 mars, à 14 h. M, dan* le* 
•aile* d* la PARFUMERIE t. LICVENB, 
19 bis, Qrande-Rue. à Roubalx, démons-
tratloa d'Indéfrisable sur appareil Henry, 
sans fils, sans électricité, e t de teinture 
et décoloration par l a Maison Oréal. 

Quorara. il a dû se retirer après avoir I des routes assurant son ravitaillement. 
subi ds* pertes Importantes 

C'est dan* ces conditions que les Ita­
liens attendent avec impatience mais sans 
crainte l'Issue de l'action encore en cours 
car elle marquera l'écrasement définitif 
d j ce qui fut la force militaire éthlo-
pl«nne. 

Un événement tant précédent 
dans l'histoire det expéditions 

coloniales : 

une attaque en motte sur un front 

de mille kilomètres 
Quartier général des armées Italiennes 

en Ethiopie. 1" mars. — La bataille du 
Temblen qui vient de se terminer fait 

C'est dans ces conditions que commença 
la bataille du Temblen. 

La panique 
dans le camp éthiopien 

Le maréchal Badogllo, rayonnant, a reçu 
les Journalistes à qui, sprés avoir fait 
l'éloge dea troupes italiennes. 11 a déclaré: 

«C'a été une chose splendtdel Les 
Ethiopiens ont été écrasés C'est la 2-
armée que noua anéantissons, ce sera 
bientôt le tour de la a«. Après cela 11 
n'existera plus rien. Noua pouvons dira 
qu'U est arrivé c e fait extraordinaire que, 
malgré leur attachement traditionnel à 
leura armes, les Ethiopiens, voulant à tout i 
prix passer le Gheva pour rentrer ches 
eux, abandonnaient leurs fualls et leura 

La remise de l'étoile fédérale 
de la musique à M. Edouard l.utz, 

secrétaire-trésorier 
de l'Harmonie 

des Anciens Soldats musiciens 
L'Harmonie dea Anciens soldats musi­

ciens français fêtait dimanche, quelques-
uns de ses membres les plus anciens. En 
tête venait un de nés membres fonda­
teurs les plus dévoués et les plus sympa­
thiques. M. Edouard Luts, secrétaire-
trésorier de la société. L'activité sans 
bornes de ce dernier eu service de sa 
société. l'Incessant dévouement à l'art 
musical dont 11 fit preuve durant plus 
de cinquante années trouvaient leur ré-
csmpenae et leur épanouissement dans 

partie d'un ensemble stratégique constl- mitrailleuses ainsi que toutes leurs m u -
tuant un événement sans précédent dans I nltions afin de faire croire qu'ils étalent 
1 histoire des expéditions coloniales. En ' des paysans » 

Edouard VIII a parlé 
à ses peuples par T.S.F. 

Londres, 1 " mars. — Pour la première 
fols, tous les sujets du Royaume-Uni et 
de l'Empire, ont entendu dimanche, un 
message de lsur nouveau souverain. 
Edouard VIII. 

Dans tous les foyers britanniques, l a 
T.S.P. a transrnls ses paroles simples et 
familières. Ses < peuples d'au-delà des 
mers >, selon la formule de la Consti­
tution, ont pu une fols encore, comme 
lors, des a^pcutiqnf de Oeorgs V, se sen­
tir unis p i r les l iens d'une « grande 
lamflle >. 

< Une ancienne tradition de la m o ­
narchie britannique, déclare e n c o m ­
mençant le Souverain, veut que le n o u ­
veau Roi adresse un message écrit à s » 
peuples. La science me permet, aujour­
d'hui, de vous adresser un message plus 
personnel et de vous parler à travers 
le monde, par la T.8.F. 

< Ceci n'est pas une innovation, il 
est vrai. Mon père a parlé i ses peuples 
chaque année, ces temps derniers, a la 
Noël. Il y a un peu plus de deux mots. 
11 vous adressait, par la radio, son der­
nier message, et beaucoup d'entre vous, 
croient sans doute entendre encore le 
son de sa voix. 

c n parlait, à la fin d'un règne long 
et magnifique, vingt-cinq ans, pendant 
lesquels s'étaient succédé des change-
m e n u sans précèdent, des angoisses 
communes , des problèmes qui étalent 
ceux de tous. 

« Pendant tout son règne, | a donné 
un haut exemple de constante dévotion 
au devoir et sa première préoccupation 

et de tous ceux qui étaient sous sa pro­
tection. 

Le nouveau Souverain s'arrête un Ins­
tant, et sa voix trahit son émotion 
lorsqu'il évoque le deuil qui a frappé, 
avec ht reine Mary, la famule royale, 
lu i -même, et l'Empire britannique tout 
entier. 

C'est à l'Inde, à ses princes et à ses 
peuples que vont ses premiers remercie­
ments e n qualité de < Roi-Empereur ». 

Pua», i l dit i s a r e c o n n u sue pré aux 
milliers de attjeia dont 11 g reçu des té­
moignages et des lettres personnels de 
condoléances ; aux milliers d'entre eux 
qui se sont presses aux funérailles du 
défunt Rot. 

Après une nouvelle pose d'un instant , 
le Roi reprend, haussant légèrement le 
ton : 

c II m e revient maintenant de lui 
succéder et de continuer son oeuvre. 

< Pour la plupart, vous me connaissez 
mieux comme prince de Galles, comme 
un h o m m e qui, pendant la guerre et 
depuis, a eu 1 occasion d'entrer en c o n ­
tact avec les habitants de presque tous 
les pays du monde, dans les condit ions 
et les circonstances les plus diverses. 

c Bien que vous parlant maintenant . 
comme votre roi. Je suis toujours cet 
homme- là , muni de cette expérience et 
dont le constant effort sera de conti­
nuer à favoriser le bien-être de tous les 
autres h o m m e s qui font route avec lui. 

e puisse, conclut-U, l'avenir apporter 
la paix et la concorde à travers le m o n ­
de, bonheur et prospérité au peupl* 
britannique, et puiss ions-nous être di-

a toujours été le bien-être de ses sujets gnes de l'héritage qui nous revient. 

8' 
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Le T" tirage de la Loterie 
des Régions libérées 

a largement favorisé le Nord 
Nombreux sont les habitante du Nord 

qui appréhendaient l'émigration des roues 
de la fortune vers les grandes villes de 
l'est où doivent s'effectuer quelques tira­
ges, craignant que cea roues n'emportent 
avec elles la chance qui a toujours si 
largement favorisé netre région. 

Ces crainte* étalent vaines et le Nord 
vient d'être encore un* tels largement 
favorisé par la Letari* des Régions libé­
rées 

Les deux gras lots d'un million sont 
gagné*, l'un à LUI* et l éutr* * Cendé-
sur-saeaut : fait euneu* à noter, alors 
que la proportion de* billets divisés en 
dixièmes a dèpaaaé M % pour la s* série. 
et» deux gros lots ont été gagnés par des 
billets entiers... 

•Par contre, un seul des trot* gros lots 
de 300 000 francs est gagné à Maubeuge 
par un billet entier, alors que las deux 
autres sont gagnés par dea billet* divisés 
en dixièmes officiels, vendus presque tous 
dans le Nord : 

Lille (4 dixièmes gagnant*), Valenclen-
r.es (1) , Douai (1) , DunXeroue (11, Ce­
lais (1) . Caudry (1) , Lena ( i ) , Boulogne 
11). Hénin-Llétard (1) . Amiens (1) . Cor-
ble (1) . H u n (1) , Solssona (1), Beauval* 
(1) . 

En ce qui concerne les lots de loo.ouo 
francs, tous ont été gagnée par des dixiè­
me* dont plu* de* trot* quart* dans l s 
région du Nord : 

Llue (11 dixièmes gagnants). Douai (S). 
Teuies lng (4), Dunkarque (g) . Baissons 
(g) . Roubalx (2). Valsnclannes (3) Hase-
breuck (3), Lena ( t ) , Béthune (g) Bou­
logne (1) , Calais (S) . Salnt-Omer (3) . 
Amiens (3) . Saint-Quentin (3) , Léon (3), 
ereU (3) , Cambrai (S) . Maubeuge (1) . 
Arras (1) . Corble (1) . Ram (1) . Abbevtlle 
(1) . Hiraan (1) . Bénits (1) . Msru (1) . 

La place nous manqua pour Indiquer 
ici lès gagnants des lot* de 10.000 francs 
et au-dessous, très nombreux évidemment 
dans la région du Nord, 

M. G. Doumergue à Liège 

Un receveur de brasserie 
disparaît 

en emportant nne somme 
de 25.000 francs 

M. Lechlen. administrateur de 1 
< Grande Brasserie Moderne ». a dépes 
une plainte su Parquet de Lille contre 
un de ses employés, Jean Pltamant, âgé 
de 37 ans. domicilié 37, rue du Petit 
Tournai, * Wattretos. 

Cet employé, qui était surtout chargé 
de faire des recettes, a disparu, voici 
quelques Jours, après avoir encaissé, pour 
le compte de la brasserie, une somme qui 
peut être évaluée à 25.000 francs et qu'il 
a gardée par devers lui. M. Penet, Juge 
d'instruction, a délivré un mandat d'ar­
rêt contre Jean Pltamant. Celui-ci n'a 
plus reparu * son domicile. Mais U faut 
ajouter que le Jour de son départ. 11 avait 
laissé une lettre dans laquelle U faisait 
part a sa femme de son Intention de ae 
donner la mort. 

On doute fort que Pltamant mette son 
projet à exécution. La police mobile le 
recherche activement. 

XOVS ' CONTRi'ISON'S. sur le littoral. 
des VILLAS comprenant cinq pièces et 
•aile de bains, pour 13.000 fr. avec 7.500 fr. 
comptant et le solde en S ans. S'adresser: 
BANQl f. IMMOBILIERE J. MAIRESSE. 24, 
rue Nationale, à Tourcoing, et 53 bl«. rue 
de la Oare, a Roubaix. 48473d 

iPh. du J de R\ i 

M . MANALT 
président de la Fédération des 
Sociétés de musique du Rord, 
épingle rétoile fédérale sur la 
poitrine de M . E D O U A R D L U T Z 

cette cérémonie qui grcupalt autour dé 
lui ses amis les plus chers, et qui eut 
lieu vers 17 h., à l'Issue du banquet an­
nuel, ajourné il y a quelques mots en rai­
son de l'accident survenu au président de 
la société, M. Albert Desprets. 

La grande salle de la Brasserie des Or­
phéoniste* 138, rue de ls Gare, aervlt de 
cadre à cette cérémonie, que présidait M. 
Manaut, président de l s Fédération des 
musiques du Nord et du Pas-de-Calais. 
Au dessert, et pour la première fols dsns 
lai annales de l'a société, les dames furent 
autorisées à entrer, nlnsl que les enfants 
qui les accompagns-isnt, et dont chacun 
reçut en souvenir une large part de gâ­
teaux et de friandises. x 

M. Desprets remercia M Manaut d'avoir 
voulu présider le banquet, et il adressa 
également ses remerciements et félicita­
tions aux musiciens et a leurs dames, a 
leur chef, M. Capelle, et aux futurs dé­
corés. 

M. Manaut remercia son entourage de 
l'accueil aimable qui lui avait été réservé. 
et procéda à la remise de l'Etoile fédérale 
ds la musique k M E. Lutï. k qui 11 
donna l'accolade au milieu dea aoplaudis-
sements de toute l'assistsnee. Une ma-
gn'ftque gerbe de fleurs fut alors remise 
à M. Lutz. 

M Manaut décora également, en raison 
de l»urs trente années d» présence. MM. 
Debmvne. Devemny. Degrvse. Vanramer-
bèke et DeB<-hsmr*. et remit un diplôme 
d'honneur de vlnet-deux années de pré­
sence k M. A. Belle. 

Toute rassemblée. rKhonr entonna un 
chaleureux vivat en l'honneur de . nou-

ux décorés, ' t la fête de famille se 

M. ET M"" DOUMF.RGL'E A LEUR ARRIVÉE A LlÉCE (Ph Kulgur ) 

Après avoir été cneOeureusement re­
çus samedi à Liège, où ils avalent été 
Invité» par les Amitiés françaises, l 'an­
cien Président de la République et M"* 
Doumergue ont assisté dans la soirée à 
une conférence donnée par le général 
Debeney, dans la grande saille du Con­
servatoire sur rorganlsation des a n n é e s 
au cours des siècles. 

Le conférencier a rappelé que la 
grande guerre a montré la prépondé­
rance du matériel et renversé les valeurs 
ejgjajgMg jusqu'à ce Jour. Le général D e ­
beney a parlé aussi des problèmes à ré­
soudre : la fortification des frontières, 
la rapidité de la mobiMsetion et le dé ­
veloppement de l'armée de la lr . 

Une brillante réception a e u Heu e n ­
suite aux Amitiés francsIse» e n l'hon­
neur de M. Doumergue. 

M. Jenlssen, président des Amitié* 
françaises depuis leur fondation, a exa l ­
té les qualités de la France et M. D o u 

Dimanche , M et M— ttnœaergue, ac­
compagnés du consul de France à Liège, 
se sont rendus au fort de Lonrtn. 

A midi, une réception e eu lieu à 
l'Hôtel de Ville de Liège M. »>urnergue 
a affirmé sa cotiflenc* dans l'avenir et 
a déclaré qu'U garderait de sa visite à 
Liège un profond souvenir. 

Après cette réception, un déjeuner In­
time a eu lieu au Consulat français et , 
à 16 h. 30, M. e t M— Doumergue ont 
pris le rapide de Paris. 

Le premier Salon 
de la Fédération nationale 

des amateurs photographes 
et cinéastes 

Le Jeudi 8 mars, ds 18 h. à 18 h., aura 
Heu le vernissage du premier Salon dea 
Amateurs à la galerie d'art Henri Manuel, 
27, rue du Faubourg-Montmartre, à Parla, 
en présence d* MM. Henri Ouernut. mi­
nistre de l'Education nationale et Oeor 

mergue a rappelé l'union Intime qui doit g , , Hulsman. directeur général d*s Beaux-
exi&ter entre In* deux pays . Arts et d* nambreussa personnalités. 

Les élections législatives 
dans le Nord 

Dan* la 7"" circonscription de Lille 
Des délégués d*s différent* partis répu­

blicains du canton de Lannoy se sont 
réunis k Lannoy. Après divers échanges 
de vues. 11 a été décidé de proposer a 
l'agrément des comités des cantons de 
Roubalx-Est et de Wattrelos-Est qui font 
également partie de la circonscription 
électorale, la candidature de M Georges 
Bernard, patron teinturier, k Hem. 

M. Henri Gil, 
candidat de l'Entente républicaine 
dans la 2 "' circonscription de Lille 

Les membres des comités de l'Entente 
rêpubllcsliic des cantons Sud et Sud-
Ouest formsnt la deuxième circonscription 
de Lille, réunis samedi 29 février, ont con-
flrmé le mandat donné a M Henry Cil. 
d* défendre, aux élections législatives pro­
chaines, leur programme d'ordre, de 
liberté et de paix. 

• 

L'assemblée générale 
de l'Association 

des mutilés des yeux,-à Lille 
L«*« membre» de l'Aiwocintion des mutilés 

d#ss yeux M sont réunis dimanche, à Lille. 
à leur siège. 13. rue du Molln"l 

Après avoir dépose une gerbe su pied du 
Monument aux Morts, les sociétaires prirent 
part à un banquet qui fut suivi de rassem­
blée générale. 

Cslle-ci était présidés par M. Langlola 
prèsiaent fonda'-eur de la section du Nord. 
Après la lecture des rapporte à l'élection 
du nouveau bureau, un ordre du Jour a été 
adopté, dans lequel les mutilée des yeux 
décident de mettre tout en œuvre pour ob­
tenir la création de la caisse des pensions, 
organisme qui permettrait de rétablir dans 
leurs droits toutes !es victimes de ls guerre 
et les anciens combattants. 

L'assemblée se termina par le tirage d'une 
tombola. 

L'activité des mutualistes 
roubaisiens 

Une réunion det délégués 
du Sanatorium de Sailly.. . 

Dimanche, a 9 h. 45. dans la salle de 
t-nlon du € Foyer du Mutilé ». les délé­

gués du Sanatorium de SaiUy et du Préven­
torium de Waaquchal. se sont réunis, sous 
la présidence de M. Delesplerre. pour établir 
le blisn de l'activité et de la situation de 
ces deux œuvres. 

Au bureau avalent pris place MM. Van-
dekerkhove et Deschamps, vice-présidents; 
Arthur Chrétien, secrétaire; Herchueiz. tré-

irier. et Degand. directeur administratif. 
Après la lecture du procès-verbal de la 

réunion de Juin. M. Chrétien donna con-
ntieeance de son rapport moral, et M. Her­
chueiz exposa la gestion financière. 

Il ressort de ces deux rapports que la 
situation dea deux œuvres sociales, dues 
su dévouement de nos mutualistes, est par­
ticulièrement florissante et qu'elles répon­
dent complètement aux espérances que l'on 
avait fondées sur elles. 

Les « Petits Lits Bleus ». par exemple, ont 
reçu, depuis leur ouverture. 20* enfants qui 
ont trouvé là soins et santé. 

Au nom de l'assistance. M Olbon de­
manda de voter des félicitations à M. De-
gand. directeur-administrateur, pour sa vigi­
lance et son habile gestion. 

Deux administrateurs, MM Olbon et 
Herchueiz. qui faisaient partie du tler» 
sertant. ont eu leur mandat renouvelé et la 
réunion ae termine par l'étude de diverses 
questions d'ordre Intérieur. 

. . .est suivie d'nne assemblée 
de la Caisse mutuelle chirurgicale 

L'assistance était extrêmement nom­
breuse quand s'ouvrit, à 10 h. 30. la réu­
nion de la Caisse mutuelle chirurgicale 

M Raoul Camplon. président, était en­
touré de MM. Chrétien, vice-président; 
Helynck. secrétaire; Vandenhaute, tréso­
rier, et les membres ne la commission. 

M Camplon remercia tout d'abord las 
membres présents, le corps médical de 
Roubalx. en enfin le « Journal de Rou­
balx » pour l'aide qu'il apporte aux 
mutualistes. 

Après la lecture des rapports moraux et 
financiers par le président et le trésorier, 
ls discussion fut ouverte au sujet de pro­
positions de la commission, qui furent 
ensuite adoptées 

Dés à présent, entrent en vigueur, sans 
que la cotisation soit augmentée, les avan­
tages cl-dessous, s'ajoutent à ceux déjà 
décidée en cours d'exercice: rembourse­
ment de 5 fr. par Jour pour séjour en 
clinique, avec maximum de 20 Jours: 
remboursement de 10 % des frais de pan­
sements et de salle d'opération; tarif 
déSTesetf pour familles nombreuses assu­
rant la gratuité complète a partir du qua­
trième enfant. 

Le président s Insisté sur le fait que 
le comité est résolu, grâce à une gestion 
prudente mais active, à mettre en appll 
ration des avantages de plus en plus 
étendu» 

M. Camplon fit enfin appel à la bonne 
volonté de tous les membres pour qu'ils 
aident le comité dans la mesure de leurs 

COMPLET, r o u i dit-je ! ! ! 
— Mats qu'est-ce qui est complet ? ? ? 
— Le tramway ? le cinéms ? l'athlète? 

Ni l'un, ni l'autre. Attendez. 48436 

LOTERIE NATTOK4LI 
( t - Tranche U M ) 

Ls* E » « r v o r n e et C A n s 
boulevard d* la Liberté, à 
informent les possesseur* dés boas* As 
participations de U 3"« trancha, parts*»* 
leur firme s t les numéros d u •JSsVVél 
au o.Wl.750, que es* bons doivent être 
considérés comme non valable» 

Ces bons, en eUet, ont é té 
par erreur par leurs 
prlsnt donc la* propriétaire* 
d* es* participation* d* bien 
leur ^retourner d'extrême urgenee. 

Dés réception, par retour «tu ssnatrtér, 
U sera adressé, franco, aux ansujesur*. 
un bon de participation «a naagaaee-
ment. ainsi qu'un autre boa 4s) f*»rS-
clpatlon à titre gracieux. 

sUretr* 

LA COrtratENCE 
D£ M. ROBERT GARRsC 

SUR LE MARÉCHAL LYAUTET 
Nous rappelons que c'est e e **tr lunéi 

3 mars, t 20 h. 80. s 
Théâtre, qu'a Heu rassemblée 
la section de Roubalx d* la 
nationale catholique. M. Robert Oarrlc 
y parlera du maréchal Ljsutey: **» *t 
souvenirs. 

CE SOIR. LUNDI, CONFERENCE 
DE LA SOCIÉTÉ DE GÉOGRAPHIE 

G* aolr, lundi a mars, a ao h. M. dana 
le grand amphithéâtre de l'Ecole natto­
ns le supérieure des arts et fndustrlss tex­
tiles, aura lieu une eunfèrence de la So­
ciété de Géographie. Elle sera uuii*srisn 
k la projection d'un grand fllat géogra-
rhioue sonore : < Voyage autour a u 
monde ». 

Les étapes principales ne es >'ij*f» se­
ront Ceylan. l'Inde, J'Inrto-Chlne, Tanin 
les Antilles et l e Maroc. C e s t dire crus M* 
plus belle* Images du monde M succéde­
ront sur l'écran. 

A U Sodété des • ! sailli 
ancien* coloniaux français et beèrts 
l e s membres de ce groupement a* Ssm> 

réunis dimanche, à 11 h., au siège. Car* 
Victor Beaucamp*. place Saint*-lUesUeth, 
sous la présidence de M A Zund. e n ­
touré de MM. Leblanc. D* Loos», t t a s -
présldents, et des membres du Comité 

Le président félicita le Comité pour 
le dévouement dont U a fait preuve * 
l'cccaalon de la fête du 40- anniversaire 
da la société. M. Leblanc donna connais­
sance d'une invitation de la Confédéra­
tion des belges d* France, au prochain 
Congres d'Amiens. M. Mulle, président 
d'honneur, offrit k la aoclêté, le portrait 
en buste du président. M. A. Eund. qui 
vient d'être nommé chevalier d* l'Ordre 
de Léopold II. Des félicitations furent 
adressées à MM. A. Lercugé et A. Jfaete-
nakela, nommés récemment officiers de 
l'Ordre du Nlcham Iftlkar, ainsi qu'à st . 
F. Verheyen. promu 11 y • quelque tempe, 
chevalier du Nichsm-el-Acnouart. L'as­
semblée trimestrielle fut fixée au diman­
che S avril. 

La réunion s* termina par uns I 

— La Sûreté toulousaine a arrêté l'un 
des malfaiteurs qui, revolver au poing, 
ont attaqué M Jean, buraliste alors qu'il 
se trouvait a son comptoir et se sont 
enfuis, en automobile, après avoir déva­
lisé la Tlrrtr ratsai 

— Oa annonce la mort subite survenue, 
S Paris à son domicile, 104 boulevard 
St-Oermaln, du professeur Arnold Netter. 
membre de l'Académie de médecine, pro­
fesseur à la Faculté, médecin des hôpitaux 
Le professeur Arnold Netter était né i 
Strasbourg en 1853. n était membre du 
Conseil supérieur d'hyglén* publique en 
France. 

MORT DE M. ISIDORE PEETERMANS 
MÉTREUR-VÉRIFICATEUR 

DIRECTEUR DES TRAVAUX 
DES HOSPICES 

Nous apprenons U m o n survenue hier 
dimanche à 14 h. de M. Isidore Peeter-
mana, métreur-vérlflcat-ur, géomètre ex­
pert, directeur des travsux des Hospices 
de Roubalx. 

M Isidore Peetermsns très connu en 
notre ville, était né à Roubalx, le 1S Juil­
let- 1876. 

U fut Jusqu'en 191 i . conducteur des 
travaux municipaux et a ce titre, s'oc-
cuoe tout particulièrement de la cons­
truction de l'hopttal de la Fraternité. 
Mobilisé en 1914. U fit tout* la campagne 
et fut fait prisonnier k Verdun. 

A son retour, U entreprit la restaura­
tion des nombreux immeubles apparte­
nant aux Hospices de Roubalx. 

Caractère droit, épris de Justice. M. Pee-
termans sut s'attirer la sympathie de 
t c u j ceux qui le connurent. Sa brusque 
dlaroarttton sera particulièrement sensible 
k «es nombreux amis. 

Ses funérailles auront Heu le mercredi 
4 mars, k 9 h., en l'église Saint-Martin. 
L'assemblée aura lieu k la maison mor­
tuaire.31. rus Rémy-Cogghe, k 8 h. 45. 

En cette douloureuse circonstance 
us présentons nos sentiments de con­

doléances k ls famille de M. Peeterman* 

. COMPLET, v o m di»-je I I ! 
— Mais qu'est-ce qui est complet ? ? ? 
— Le tramway 1 le cinéma ? l'athlète? 

Ni l'un, ni l'autre. Attendes. 4*439 

LA r IT. R U E DE LANNOY 
L a proie à h tatrov 

nue femme criait < à PsttvsUksB > 
d'une fenêtre d'un daeniesn* étage I 

Dimanche soir, vers 3g heures, de nom­
breux passants circulaient encore rue de 
Lannoy. 

Soudain, un cri angoissé retentit, pro­
venant d'un magasin s i tué 67, rue de 
Lannoy D'une fenêtre du deuxième étage. 
une femme prise de terreur, criait: « Au 
secours, k l'assassin! » 

Naturellement, un attroupement eut 
vite fait de ae former. Plusieurs centaines 
de personnes furent bientôt groupée* de­
vant l'immeuble. 

Ls police fut alertée et, peu après, ds* 
agents cyclistes arrivaient. Mais Ils n* 
purent faire grand'ehose, la porta du 
magasin étant fermée. 

Cependant, toujours du haut de sa fe ­
nêtre, la malheureuse expliquait crue 
quelqu'un, caché dana l'escalier, voulait 
la tuer. 

Elle refusa obstinément de descendre 
pour ouvrir la porte aux policiers. Alors, 
on appela les pompiers qui vinrent avec 
leur grande échelle. 

Mais, k ce moment, la pauvre femme 
paraissait tellement effrayée que le* 
agents n'hésitèrent plus... e t défoncèrent 
un panneau de la porte. 

Celle-ci n'aurait DSS tardé k céder 
quand tout k coup on vit arriver k l'In­
térieur le mari de la malheureuse qui, 
tout surpris, car 11 n'avait rien entendu 
Jutqu'k ce moment, demanda ee qui se 
passait. 

Les agents se précipitèrent au deuxiè­
me étage. 

lia n'y trouvèrent, d'ailleurs, paa trace 
de cambrioleurs. Alors o n s'expliqua, t a 
commerçante s'était levée, sans réveiller 
son mari, croyant avoir entendu un bruit 
insolite dans le magasin. 

Là. elle crut vodr quelqu'un la metiarer 
et. perdent tout contrôle d ells-ensxae, 
elle s'était enfui* fc l'étage, d'où «a* avait 
appelé k l'aide. 

Encore nn carreau de e»i*s , , . 
M. Alfred Leclercq. 63 an*, eabaretlar, 

61, tue Henri Csrrette. a constaté diman­
che matin que. au eoura de la nuit pré-
eédente. on avait brisé un carreau fc l 'une 
des fenêtres de son établissement. 

Une plainte a été déposée, et la SOreté 
recherche le vandale. 

M. HENRI VALi. , DE ROUBAIX. 
REÇOIT LA MÉDAILLE DE BRONZE 

DE L'EDUCATION PHYSIQUE 
M Henri Valet, né fc Roubalx le U mal 

1B90. fut membre de l'Amicale dea Ans 
en 1*13. où 11 était eneore en 1*94. et 
entre au Conseil d'administration en 1*1*. 
Il fut successivement trésorier-adjoint en 
1921 et vlos-préaident en 1924. 

M. Valet fut charge de la colonie sco­
laire de vacances qui fonctionna en dehors 
des ressources normales d* l'Amical*. Il 
est également secrétaire-général de l'Union 
des sociétés de Secours mutuels de Rou­
balx et de ses cantons: administrateur de 
ls Société de Secours mutuels « Ls Len­
demain roubaJslen » et a obtenu en 192* 
la mention honorable et en 1931 la médaille 
de bronze de la Mutualité 

En 1934. L devient le président d'une 
section sportive de l'Union Sportive Rou-
bslsienne et est nommé la même année 
administrateur de la Fédération des 
Sociétés d'E. P. de Sports et de P 8 M 
de la I™ Région dont il est actuellement 
le trésoner-general. 

M. Valet cet un ds ces hommes qui se 
dévouent sans compter pour améliorer la 
altuatton des humbles. H mente bien la 
récompense qu'U vient d'obtsnlr. 

Le* méfait» de rivre*»e 
Samedi soir, la police dut Intervenir 

rue Saint-Laurent. Un habitant da cette 
rue. Albert Inghels. 38 ans. qui était 
rentré ivre ches ses parents, avait très 
mal pria une observation de ces derniers, 
et entrant dans une colère folle, 11 avait 
brisé notamment plusieurs carreaux de 
vitre. 

Albert Inghels a été conduit au violon ; 
11 sera poursuivi pour Ivresse et vlolsneea. 

SOURDS 
Une Invention sensationnelle permet 

désarmai* A tous les sourd* d'entendre 
par les os. 

Un appareil presque Invisible transmet 
lea sons directement au centre nerveux, 
et permet ainsi d'entendre fc toutes les 
distancée. 

Le Fabricant spécialisé viendra lu i -
même de Parla pour essayer gratuitement 
les nouveaux modélea créés par l*a Eta­
blissements Audlos, ls Mardi g Mars, ds 
8 h. 30 fc l î h. et de 14 fc 19 h., fc U pin* 
importante pharmacie de la région : 

U PHARMACIE CORBEAUX 
11 bis, rue de Lannoy, i l bis - ROUBAIX 

On peut prendre rendes-vous. 4*164 
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